
Comparaison de 
régimes totalitaires



Un régime totalitaire présente les caractéristiques suivantes :
- Un parti unique en Allemagne NSDAP, PCUS (Parti Communiste de l’Union Soviétique) en URSS, 
qui détient tous les pouvoirs et prétend représenter l’ensemble du peuple.
- Un chef : Hitler et Staline
- Une absence d’opposition.
- L’absence de libertés  individuelles et collectives. 
- La criminalisation des opposants et des minorités.
- Une idéologie étatique généralement brutale à laquelle chaque citoyen doit se soumettre dans 
sa vie publique et dans sa vie privée : endoctrinement ou embrigadement dès le plus jeune âge. 
- Un contrôle absolu par l’état de l’ensemble des moyens de production (URSS : collectivisation)

Pour se maintenir, un tel gouvernement s’appuie d’ordinaire :
- Sur une forte militarisation de la société (tournée vers l’extérieur du pays). : Pangermanisme 
allemand et internationalisme soviétique. 
- Sur une police omniprésente (tournée vers l’intérieur du pays) : Gestapo allemande, NKVD 
soviétique. 
- Sur la propagande sur différents supports (affiche, meeting, grandes manifestations, 
peintures, architecture, cinéma, radio… à tous les niveaux, dans les domaines professionnels et privés 
et à l’école.
- Sur une minorité impliquée et corrompue qui profite largement du système étatique qu’elle 
contrôle.
- Culte de la personnalité du chef

Le régime totalitaire est donc un pays dirigé par un seul homme avec l’aide 
d’un parti unique. La population voit donc ses libertés restreintes.



BIOGRAPHIES A CONNAITRE

Adolf Hitler (1889 -1945)

Dirigeant allemand, fondateur

et figure centrale du nazisme,

instaurateur de la dictature

totalitaire désignée sous le

nom de Troisième Reich

(1933-1945). Sa politique,

Impérialiste, antisémite et raciste, en

fait le responsable de 50 millions de 
morts, 

de crimes de guerre et

crimes contre l'humanité.

Lénine (1870-1924)
révolutionnaire, il fonde et dirige
le parti bolchevik et compte
parmi les dirigeants de la
révolution d'Octobre 1917. Il est le
fondateur de l'Union soviétique
et de la dictature du prolétariat. Avant 
de
mourir il désavoue Staline dans un 
testament (confisqué par son 
successeur). 

Staline (1878 - 1953)
Révolutionnaire et homme d'État 
soviétique. Il établit en URSS une
dictature personnelle, confisquant la 
dictature du prolétariat, entrainant 
des millions de morts. 



DATES CLES : 
(en gras dates du brevet)
✓ Concernant l’URSS de Staline

1922 : Création de l’URSS
1924-1953 : Staline au pouvoir
1929 : collectivisation des terres en URSS
1936-1938 : « grande terreur » stalinienne avec les 

procès truqués de Moscou. 
✓ Concernant l’Allemagne : 

30 janvier 1933 : Hitler chancelier
Janvier-août 1933 : instauration de la dictature 

nazie. 
1935 : Lois antisémites de Nuremberg
9-10 novembre 1938 : « Nuit de Cristal »: pogrom 

contre les juifs, prélude au génocide, à la Shoah. 
1933-1945 : Hitler au pouvoir



Le régime soviétique
Collectivisation (la) : mise en commun des moyens de production (terres et usines) et suppression de la 
propriété privée.
Culte de la personnalité (le) : admiration collective qui prend une dimension religieuse pour une 
personnalité politique. Le culte de la personnalité est organisé
par l’Etat.
Goulag (le) : camps de travail forcé en U.R.S.S. dans lesquels les opposants du régime étaient envoyés.
NKVD : police politique aux ordres du parti communiste dont le rôle était de contrôler la population et 
la direction de l’URSS. Elle change plusieurs fois de nom : Tchéka, puis Guépéou en 1922, NKVD en 
1934, MVD en 1946, KGB en
1954.
Régime totalitaire (un) : régime politique fondé sur la toute-puissance de l’Etat et d’un homme. Il est 
caractérisé par l’embrigadement de la population, le contrôle total de
l’économie et de la culture, le recours à la terreur (surveillance, arrestation, déportation).
IIIe internationale (la) : l'organisation créée par Lénine qui réunit les partis communistes du monde 
sous la direction du parti communiste russe.

Le régime nazi
Antisémitisme (l’) : comportement raciste fondé sur la haine des juifs.
Camp de concentration (un) : un camp où sont enfermés des individus jugés dangereux par les nazis. 
Ils sont soumis au travail forcé, à peine nourris, maltraités et souvent tués. 
Culte de la personnalité (le) : admiration collective qui prend une dimension religieuse pour une 
personnalité politique. Le culte de la personnalité est organisé par l’Etat.
Gestapo (la) : « police secrète d'État » créée en 1933 par Goering disposant de tous les pouvoirs pour 
faire régner la terreur et arrêter les opposants au régime nazi.
NSDAP : parti national socialiste des travailleurs allemands dirigé par Adolf Hitler plus connu sous le 
nom de parti nazi (national-socialisme).
Régime totalitaire (un) : régime politique fondé sur la toute-puissance de l’Etat et d’un homme. Il est 
caractérisé par l’embrigadement de la population, le contrôle total de
l’économie et de la culture, le recours à la terreur (surveillance, arrestation, déportation).

Notions et principes à maîtriser (certains sont communs aux deux régimes totalitaires)



Affiche contre les fascismes européens
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Lutte des classes, 
égalitarisme du prolétariat, 
communisme, collectivisation

Inégalité des races, supériorité de la race 
aryenne, antisémitisme, xénophobie, 

nationalisme et pangermanisme

Deux régimes totalitaires aux idéologies 
opposées mais aux méthodes similaires



LES ORIGINES DU COMMUNISME

XIXème siècle : Marx et Engels racontent la misère de la 
condition ouvrière et exposent leur projet de société.  Projet 
fondé par la prise de pouvoir par le peuple et l’instauration 
d’une égalité entre tous, fin des classes sociales

Le socialisme a 
pour but final le 
communisme : 
l’égalité entre 

tous les citoyens : 
Pour y parvenir : 

Dictature du 
prolétariat 
(peuple)
Fin de la 

propriété privée 
par la 

collectivisation

Lénine le père de la révolution oct-nov 1917 
et Staline qui s’appuie sur les 3 premiers 
personnages pour imposer son pouvoir



LES ORIGINES DU NAZISME

Le nationalisme est fondé sur la honte de la défaite et aux conditions humiliante du traité de 
Versailles.   

Novembre 1918, Guillaume II 
abdique, c’est la fin de 
l’Allemagne impériale. Deux 
visions de la république 
s’affronte : une république 
socialiste (révolution 
spartakiste) ou allemande 
(démocratique). Du 5 au 12 
janvier 1919 ; c’ est la 
semaine sanglante, une 
assemblée constituante 
réunie à Weimar vote la 
république qui écrase la 
révolution dans le sang. Elle 
signe le traité de Versailles 
qui déclare l’Allemagne seule 
responsable de la guerre et 
donc  elle seule doit payer les 
frais de guerre. Le pays est 
rogné pour former la Pologne, 
la Tchécoslovaquie…et divisé 
par le couloir de Dantzig. Plus 
d’armée moderne  (tanks, 
avions marine). 

Couloir de Dantzig



DES OBJECTIFS DIFFERENTS

Affiche révolution prolétarienne 
mondiale : étendre la révolution 

au monde

Espace vital, extermination 
des juifs, dominations des 
races dites  « inférieures ». 



Une prise de pouvoir aux origines différentes

27 février 1917 : occupation du palais 
d’hiver à Petrograd (résidence du Tsar). 
Un gouvernement provisoire est élu. Le 
tsar Nicolas II abdique. C’est la 
révolution bourgeoise. 
En avril, Lénine revient d’exil. Il est le 
chef du parti bolchevik (issu du parti 
socialiste ouvrier de Russie). 
24-25 octobre 1917 : Prise de pouvoir 
de Lénine. Révolution communiste et fin 
de la 1ere guerre mondiale pour l’URSS 
avec en mars 1918 la paix de Brest 
Litovsk.  
1922: Création de l'Union de Républiques 
Socialistes Soviétique (U.R.S.S.), 
censure, parti unique.
- 21 janvier 1924 : mort de Lénine qui ne 
souhaite pas voir Staline lui succéder…

EN RUSSIE



En 1921, Adolf Hitler devient le chef d’un petit parti le 
NSDAP (Parti National Socialiste des Travailleurs 

Allemands = Nazi). 
En 1924, Hitler tente un coup d’état qui l’amène en prison 

où il va écrire Mein Kampf (Mon Combat) en 1926, 

Carte d'adhérent du parti national 
socialiste au nom d'Adolf Hitler (la 
carte porte le N° 555 ; toutefois, 

Hitler fut en réalité le 55° membre, la 
numérotation ayant commencé au 

N°500, afin de donner plus d'ampleur 
au petit parti).

http://www.histoire-
fr.com/mensonges_histoire_hitler_nsdap.htm

Des groupes 
paramilitaires (milices) 

d’extrême droite 
multiplient les attentats 
terroristes contre les 
juifs, les communistes, 

les étrangers…

PROGRAMME NSDAP
- République de Weimar accusée d’être responsable de la défaite allemande 
et de ne pas savoir résoudre la crise économique 
- Donner aux Allemands « du travail et du pain » 
-Défendre la race supérieure : la race aryenne 
- Pangermanisme : réunir tous les Allemands dans une Grande Allemagne 
- Abrogation du traité de Versailles, qui a humilié l’Allemagne 
- Thèse de l’ « espace vital » : agrandir le territoire allemand pour résoudre 
le problème de la surpopulation et donner un territoire au la hauteur du 
peuple allemand 
- Antisémitisme : retirer leur citoyenneté et leurs droits aux Juifs 
- Anticapitalisme : nationaliser les grandes entreprises 

En Allemagne

http://www.histoire-fr.com/mensonges_histoire_hitler_nsdap.htm


En 1929, s’abat sur l’Europe une crise d’abord économique, puis sociale et enfin politique. 
L’Allemagne est la plus touchée (elle vivait grâce aux capitaux USA que le krach boursier du 24 

octobre 1929 a rapatriés vers les Etats-Unis), Le mark s’effondre et avec lui toute l’économie, le 
chômage explose, 6 millions. La république est impuissante, les élections législatives de fin 1932 

vont permetre au NSDAP d’arriver légalement au pouvoir. 

« Très bon marché ici ! La 
chambre 
d’hôtel 400 000 Marks, le 
dîner 
[Abendessen]1 800 000 Mark
s. Un demi-litre de 
lait 250 000 Marks.
Six semaines plus tard, peu 
avant la fin de l’inflation, un 
déjeuner dans une auberge 
coûtait entre 10 et 20 
milliards de Marks et un 
repas à la Mensa plus d’un 
milliard, ce qui correspondait 
à 7 pfennigs-or. Pour une 
pièce de théâtre, je devais 
payer 300 à 400 millions. »

Albert Speer, Au cœur du 
Troisième Reich

Le 30 janvier 1933, le 
président Hindenburg 

nomme Hitler 
chancelier. 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Pfennig
http://fr.wikipedia.org/wiki/Albert_Speer_(senior)
http://fr.wikipedia.org/wiki/Au_c%C5%93ur_du_Troisi%C3%A8me_Reich


Deux régimes totalitaires



PARTIE II: Enracinement de ces régimes
A: Installation un pouvoir autoritaire

Arrivée au pouvoir de Staline (1924) et de Hitler (1933)
Suspension des libertés (presse, syndicats, individuelles)

Le PC devient seul parti légal (1923) NSDAP devient parti unique (1933)

Le 22 mars 1933, quelques semaines 
après l´élection d´Adolf Hitler à la 
chancellerie, un camp de concentration 
pour prisonniers politiques fut établi à 
Dachau. Il servit de modèle aux camps 
de concentration construits 
ultérieurement et d´« école de la 
violence » pour les officiers SS, sous la 
direction desquels il était placé.



Après les deux révolutions, éclate une 
guerre civile opposant les blancs (pro-
tsaristes) à l’armée Rouge communiste. 

Cela finit d’anéantir l’économie du pays. A 
la victoire des bolcheviks, une famine 

éclate. 



STALINE IMPOSE SON 
POUVOIR à la mort de Lénine en 

1924. Multiplication des 
« suicides », procès truqués contre 

ses rivaux vrais ou supposés 
entrainant leurs exécutions ou exil. 

En 1928, il est le seul mettre de 
l’URSS : régime autoritaire, 

dictature d’un homme. 

Trotski est exclu en 1928, c’est 
l’exil avant d’être assassiné en 

1940 au Mexique

ELIMINER SES AMIS



Les SA (300 chefs) devenant gênant pour Hitler, Il 
les fait éliminer par les SS, lors de la Nuit des 
longs couteaux le 30 juin 1934

Puis Staline s'attaque 
aux opposants: 1,6 

millions de condamnés, 
683 000 exécutions, 

les goulags sont 
pleins. 

EN ALLEMAGNE



Construire son armée personnelle

Police politique (Tcheka, NKVD, 
KGB pour l'URSS et 
la Gestapo pour l'Allemagne Nazie)
Dés 1925, les SS, garde personnelle 
d’Hitler, comptent plus de 60 000 
personnes fanatisées. 
Ils vont imposer la terreur aussi 
bien en URSS qu’en Allemagne

Symbole gestapo
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La propagande est partout

« Cette jeunesse doit apprendre uniquement à penser allemand et à agir 
en allemand. Quand ces jeunes garçons et ces jeunes filles entrent dans 
nos organisations à l’âge de dix ans ils reçoivent et sentent un air frais, 
souvent pour la première fois; quatre ans après ils passent de la « 
jungvolk » à la « Hitlerjugend » et là nous les tenons encore pour quatre 
ans. Ils ne retomberont pas dans la main des anciens représentants des 
différents groupes et classes, car nous les prendrons immédiatement 
dans le parti, dans le front du travail, dans la S.A. ou dans la S.S etc… 
Et, si après avoir passé là encore deux ans ou deux ans et demi, ils ne 
sont pas encore devenus de vrais nationaux–socialistes, alors nous les 
soumettrons au service du travail obligatoire, afin qu’ils soient en six ou 
sept mois remodelés à l’enseigne d’un unique symbole, la bêche 
allemande. Et si, après six ou sept mois, subsiste çà et là, un peu de 
conscience de groupe, l’armée aura pour mission de la traiter durant 
deux autres années. Ainsi quand, après deux, trois ou quatre ans ils en 
sortiront, ils rentreront immédiatement dans la S.A. ou la S.S., car nous 
n’avons en aucun cas de récidive, ainsi ils ne seront jamais plus libres 
pour toute la vie. » Hitler. Discours de Reichenberg, 2 décembre 1938.



Des slogans simples et répétés sur tous les supports possibles
Le discours de propagande selon Hitler
"L'âme de la masse n'est accessible qu'à tout ce qui est 
entier et fort [...]. La masse préfère le maître au suppliant, et 
se sent plus rassurée par une doctrine qui n'en admet aucune 
autre auprès d'elle. La tolérance lui donne un sentiment 
d'abandon; elle n'en a que faire[...].
La faculté d'assimilation de la grande masse n'est que 
restreinte, son entendement petit, par contre son manque de 
mémoire est grand. Donc toute propagande efficace doit se 
limiter à des points forts peu nombreux, et les faire valoir à 
coup de formules stéréotypées aussi longtemps qu'il le 
faudra, pour que le dernier des auditeurs soit à même de 
saisir l'idée [...].
La grande masse d'un peuple ne se compose ni de professeurs, 
ni de diplomates. Elle est peu accessible aux idées abstraites. 
Par contre, on l'empoignera plus facilement dans le domaine 
des sentiments et c'est là que se trouvent les ressorts 
secrets de ses réactions."
Hitler, Mein Kampf, 1926

De grandes réunions 
pour montrer la force du 
parti et l'obéissance de 
la masse. L'individu ne 
compte plus, seule la 

collectivité est 
importante.

La propagande (suite)



Contrôler la jeunesse, l’embrigadement ou endoctrinement 
(militarisation, groupes, Dénonciations familiales...)

Création de nouveaux programmes scolaires
Ex: Une dictée d'école primaire en Allemagne.
"Comme Jésus a délivré les hommes du péché et de 
l'enfer, ainsi Hitler a sauvé le peuple allemand de 
la ruine. Jésus et Hitler furent persécutés mais 
tandis que Jésus fut crucifié, Hitler fut élevé au 
poste de chancelier [...]. Jésus travaillait pour le 
ciel, Hitler œuvre pour la terre allemande."

Voici, par exemple, un petit problème de maths 
qu'on fait faire aux enfants dans les écoles nazies :
«Un malade mental coûte quotidiennement environ 4 
Reichsmarks, un infirme 5, 50 RM, un criminel 3,5 
RM, un apprenti 2 RM.
1) Faites un graphique avec ces chiffres.
2) D'après de prudentes estimations, il y aurait en 
Allemagne 300.000 malades mentaux, épileptiques, 
etc... qui reçoivent des soins permanents. Calculez 
combien coûtent annuellement ces 300.000 malades 
mentaux et épileptiques. Combien de prêts non 
remboursable aux jeunes ménages à 1.000 RM 
pourrait-on faire si cet argent pouvait être 
économisé ? »Cité par H.J. Gamm, Der braune Kult, 
Hamburg, Rütten und Loening, 1962

Rappel des valeurs : jeunesse = avenir, 
embrigadement et endoctrinement dès le plus 
jeune âge, culte du chef, obéissance totale à 
l’idéologie sans réflexion personnelle



Contrôler la presse : Un seul journal: "la Pravda" (la vérité) en URSS. En Allemagne le 2 

février 1933 : les journaux s’opposant au régime sont interdits de parution.

Völkischer Beobachter (journal du NSDAP) du 1er mars 1933
La coupe est pleine ! Des mesures radicales s'imposent maintenant. Des 
incendiaires communistes mettent le feu au Reichstag. L'aile centrale 
et la grande salle des séances sont détruites. Arrestation d'un 
incendiaire communiste. Le signal du déclenchement de l'insurrection 
communiste. Mesures draconiennes contre les terroristes. Arrestation 
de tous les députés communistes. Interdiction de tous les journaux 
marxistes.
LE PARTI COMMUNISTE ALLEMAND EST INTERDIT. Les 
communistes sont arrêtés et déportés dans le premier camp 

de concentration  ouvert en mars 1933 Dachau. 

Ce journal qui était aussi important pour le régime que la police 
politique NKVD, servait au culte de la personnalité de Lénine 
puis surtout de Staline, en usant de tous les moyens possibles. 
Ainsi, il se pourrait que se soit la Pravda que ait inventé le 
photomontage politique afin de faire disparaître des photos 
officielles les membres du parti tombés en disgrâce ou pour 
embellir l’image du petit père des peuples. Toutes les 
mauvaises nouvelles se transformaient, sous la plume des 
journalistes de la Pravda, en événements heureux et 
réjouissants. Toute critique du régime était impossible, la 
censure était partout.



LE CINEMA 
En Russie : fin des classes sociales, victoire du prolétariat

Le cinéma, en influençant les films du cinéaste Sergueï Eisenstein : Octobre, qui relate les événements d'octobre 1917, dont 
le scénario fut modifié sur ordre de Staline, ou encore La Chute de Berlin de Mikheïl Tchiaourelli dans lequel Staline est 

présenté comme le vainqueur génial de la Seconde Guerre mondiale.
Principaux films de Sergueï Eisenstein : La grève (1924), Le cuirassé Potemkine (1925), Octobre (1927), la ligne générale 

(1929), ...
Ex : http://www.youtube.com/watch?v=Ps-v-kZzfec La marche d’Odessa extrait du Cuirassé Potemkine

Le film traite de la mutinerie du cuirassé Potemkine dans le port d'Odessa en 1905, de l'insurrection et de la répression qui
s'ensuivirent dans la ville. L'événement, qui a lieu pendant la Révolution russe de 1905, est ici vu comme précurseur de la 

révolution d'Octobre (1917) et est présenté du seul point de vue des insurgés, le prolétariat. Le cuirassé reproduit dans son 
équipage les disparités de la société russe et ses insupportables inégalités. Ainsi, et c'est l'une des causes de la mutinerie, la 
question de la nourriture. Les officiers présentés comme cyniques et cruels contraignent l'équipage à consommer de la viande 

avariée, dans le même temps ces derniers maintiennent un niveau de vie privilégié parmi l'équipage (scène de la vaisselle « 
Dieu, donne-moi mon pain quotidien »).

En Allemagne : Les JO : Culte du corps de la race aryenne
http://cinemapropagande.centerblog.net/

Un film documentaire grandiose qui révèle à la fois tout l'esthétisme et la grandiloquence cinématographique de Riefenstahl 
et constitue l'un des plus grands documentaires de propagande jamais réalisés.

http://www.dailymotion.com/video/x37uzs_le-triomphe-de-la-volonte-triumph-d_news Pour ce film, elle mobilise 16 équipes 
de tournage (plus de 100 personnes) et récolte plus de 60 heures de documents. Ce film reste dans l’histoire du film de 

propagande comme l’un des plus célèbres et l’un des plus efficaces, 
Les Dieux du stade (Olympia) est aussi un film documentaire de la même réalisatrice, en deux parties tourné en 1936 lors 

des Jeux olympiques d'été de cette même année et sorti en avril 1938. On y voit un lien volontaire avec la mythologie grecque 
qui doit mettre en lumière la beauté, la force de la race aryenne, qui écrase les autres nations par le nombre de médailles 

remportées.  
Les Jeux olympiques d'été de 1936 se sont passés  à Berlin en Allemagne . Avec l'instauration du régime nazi en 1933, 

plusieurs pays boycottèrent les Jeux olympiques et organisèrent des jeux alternatifs, les Olympiades populaires à Barcelone, 
mais le début de la guerre d'Espagne la veille les empêchèrent. Les Jeux de Berlin se déroulèrent dans une atmosphère 

de xénophobie et d'antisémitisme, Adolf Hitler voulait se servir de cet événement pour faire la propagande du nazisme et des 
théories sur la supériorité de la race aryenne.

L'Allemagne écrase toute concurrence, en sortant largement vainqueur avec un total de 89 médailles, suivie des États-Unis 
avec 56 médailles.

Adolf Hitler utilise les jeux olympiques pour prouver la supériorité du régime nazi, mais ses effets sont amoindris par un 
Américain noir, Jesse Owens, quatre médailles d'or.

http://www.youtube.com/watch?v=Ps-v-kZzfec
http://cinemapropagande.centerblog.net/
http://www.dailymotion.com/video/x37uzs_le-triomphe-de-la-volonte-triumph-d_news


L’ARCHITECTURE style 
totalitaire

Nuremberg, fut appelée de 1933 à 1945 la ville des congrès du parti nazi. C'est là que Hitler tenait 
chaque année les congrès du NSDAP (congrès du parti: Reichsparteitag). Déjà en 1927 et en 1929, 
deux congrès du NSDAP avaient eu lieu à Nuremberg mais la ville les avait interdits à l'avenir. En 
1933, Hitler, devenu chancelier, fait de Nuremberg la ville de tous les futurs congrès.
Cela peut s’expliquer par sa situation au centre de l'Allemagne, ses  infrastructures , notamment 
ferroviaires. De plus, Nuremberg avec ses églises gothiques, ses maisons médiévales et son château-
fort offrait à Hitler un décor idéal, «Nuremberg, la plus allemande des villes allemandes», et créait 
un lien symbolique entre le Saint Empire Romain Germanique et le IIIe Reich. 
Adolf Hitler voulait faire de Berlin Germania, capitale de la planète, qui aurait dû être 
inaugurée dans les années 50, selon les plans de l'architecte du régime Albert Speer (1905-
1981).



Peinture
En Russie

Peintres officiels du réalisme soviétique avec Plastov, Romas, ou Boris Vladimirski…reçoivent des commandes de 
l’état pour montrer la grandeur de l’URSS et de son chef. Ils forment l’INTELLIGENTSIA avec des écrivains, des 

cinéastes. Gravures d'affiches de l'entre-deux-guerres des années 1930 avec des artistes tels que V. Deni, 
A. Deineka, G. Kluktis, N. Vatolina ou après guerre avec Kukryniksy.

Staline sur ce tableau apparaît comme une figure paternelle rassurante (son 
surnom le petit père des peuples).
Des enfants en uniforme appartenant aux jeunesses communistes, offrent, avec 
admiration, un bouquet de roses à Staline au milieu d’un paysage naturel.
Staline porte l'uniforme d'honneur de l'armée Rouge.
La propagande fait de Staline un homme proche de son peuple et plus 
particulièrement des enfants.
Les couleurs marquant le tableau sont vives et chaudes.
Enfin le bouquet rouge, symbole de l'URSS, contraste avec les uniformes blancs 
des enfants et de Staline symbolisant la pureté. 
Cette peinture officielle met en scène le "petit père des peuples« et participe au 
culte de sa personnalité, 

The Victory of Socialism In Our Country is Guaranteed (1932)

Gustav Klutsis

Les poèmes
Les éloges panégyriques de Rashimov dans la presse (Gazette rouge de Léningrad, Pravda...) 
"Ô, Grand Staline"
Ô Grand Staline, Ô chef des peuples;
Toi qui fais naître l'homme
Toi qui féconde la terre
Toi qui rajeunis les siècles
Toi qui fais fleurir le printemps
Toi qui fais vibrer les cordes musicales
Tu es la fleur de mon printemps
Un soleil reflété par des millions de cœurs humains".
Rashimov, poème publié dans la Pravda, 28 aôut 1936.



En Allemagne
L’artiste ne travaille pas pour lui, mais pour ses compatriotes. Les sujets qu’il choisit 
doivent inévitablement concerner tout le monde. Il y a un modèle d’héroïsation créé 

par le Parti nazi, jeune homme svelte, sportif, sain, famille nombreuse…. Cet 
Allemand est unique, il appartient à cette « race des seigneurs », la race aryenne, 
chargée de gouverner le monde. C’est en somme tous ces critères que Hitler veut 

voir et sentir dans les toiles exécutées..
Sur mon site : 

http://adream.e-monsite.com/pages/culture-generale/diapo-art-degenere-et-art-racial-pur.html

Peinture de Sepp Hilz
vers 1940

Ces œuvres sont académiques (c’est à dire qu’elles 
respectent une série de règles énoncées par 
l’Académie, règles qui sont très strictes et 
héritées des XVII, XVIII et XIXème siècles. 
Aujourd’hui quand on parle d’académisme, on 
désigne le manque d’originalité). Elles imitent l’art 
du passé et en particulier les œuvres 
néoclassiques. 
Dans le cadre de l’idéologie nazie, l’art ne 
servait alors plus à penser mais juste à 
décorer, ôtant alors tout esprit critique 
au spectateur 

La Radio
Radios, distribuées gratuitement avec une seule chaîne pour recevoir la propagande officielle. La voix d'Hitler ne 
passant pas bien à la radio (débit haché, fade), il a l'idée de la faire modifier par un ingénieur du son pour qu'elle porte 
mieux. L'opération est un succès et le procédé sera réemployé à la suite. Goebbels s'inspire des théoriciens de la 
propagande qui l'ont précédé, notamment Gustave Le Bon et son ouvrage Psychologie des foules qui expose des moyens 
d'influencer les masses à leur insu.

http://adream.e-monsite.com/pages/culture-generale/diapo-art-degenere-et-art-racial-pur.html


PARTIE III: L'application des politiques
Transformation de la société

Changement de régime politique :

Russie/URSS Allemagne

Empire Empire

Régime 
totalitaire 
ou

République 
de Weimar

communisme Nazisme

L’Allemagne nazie, un Etat totalitaire.
Nazification de l’Allemagne : le parti nazi est le parti unique, le salut nazi devient obligatoire dans la fonction publique (Heil Hitler) en juillet 1933 
avant de se répandre dans toute la société. Le drapeau à croix gammée (svatiska) devient le drapeau officiel de l’Allemagne en 1935.
Epuration de l’administration et de l’enseignement (manuels scolaires nazis)
Jeunesses Hitlériennes (= organisation de jeunesse) obligatoires en 1936 pour tous les garçons de 14 à 18 ans, Ligue des jeunes fille allemandes pour 
les filles (qui développe une idéologie conservatrice pour les femmes et nataliste).
Les travailleurs doivent adhérer à une sorte de syndicat unique : le Front du Travail qui développe l’organisation « La Force par la Joie » pour les 
loisirs de la population.
Un régime antisémite et raciste : les lois de Nuremberg (1935) légalisent la discrimination contre les juifs (interdiction mariages mixtes entre juifs 
et Allemands non juifs).
Pogrom (persécutions violentes antisémites) de la « Nuit de Cristal » en 1938.
Propagande très développé: (création d'un ministère de la propagande en 1933 dirigé par Goebbels). Les thèmes de la propagande: culte du Führer. 
Propagande antisémite et raciste, militariste. L'art doit être au service du régime (rejet de l'art contemporain jugé "dégénéré"), l'école enseigne les 
valeurs nazies et une société où les hommes sont soldats et les femmes gardent le foyer (propagande nataliste).



CONTROLER PAR TOUS LES MOYENS

À Berlin, les Nazis brûlent sur la place publique 35 000 livres 
d'auteurs désormais interdits en Allemagne, juifs, 
communistes, tsiganes…
La dictature hitlérienne révèle au monde son visage haineux 
avec l'organisation, le 10 mai 1933, sur la place de l'Opéra, 
ou Franz-Josef Platz, face à l'université de Berlin, 
d'un «autodafé rituel des écrits juifs nuisibles». Joseph 
Goebbels, ministre de la Propagande du Reich, dénonce dans 
un discours radiodiffusé le «mauvais esprit du passé». 20.000 
livres sont brûlés. Parmi les auteurs voués au feu figurent 
Heinrich Heine, Karl Marx, Sigmund Freud, Albert Einstein, 
Franz Kafka, Stefan Zweig, Felix Mendelssohn-Bartholdy. 
Les œuvres des artistes «dégénérés», tels Van Gogh, Picasso, 
Matisse, Cézanne et Chagall, sont par ailleurs bannies des 
musées.

Il y a bien eu une Allemagne résistante. « Tous 
ceux -hommes et femmes- qui, avec désespoir se 
sont opposés à la tyrannie >> suivant la définition 
de Willy Brandt, de son vrai nom Herbert Fram, 
lui-même résistant. Ces oppositions ont été 
précoces. Elles se sont développées dès 1933 dans 
des conditions dramatiques du fait de la violence de 
l'Etat. La Résistance allemande a dû affronter 
douze années de régime totalitaire. En outre, la 
Résistance allemande n'a pu compter sur aucun 
appui extérieur. Les femmes allemandes sont 
citoyennes à part entière depuis 1919  mais le 
régime nazi les cantonne dans les trois "K": Kinder, 
Küche, Kirche (enfant, cuisine, église). Les femmes 
allemandes << de bon sang >> sont sommées de 
devenir mères de familles nombreuses.



A LIRE SUR MON SITE : 
http://s1.e-monsite.com/2009/10/06/26920364dossier-sur-les-camps-08-pdf.pdf

En 1935 :
C’est le retour du service militaire, 
réarmement de l’Allemagne : fin du 
diktat de Versailles.
C’est aussi les lois racistes de Nuremberg 
(voir tableau)
En 1936 : c’est la remilitarisation de la 
Rhénanie et les jeux olympiques de 
Berlin.
En 1938 : C’est la MARCHE A LA 
GUERRE :
Les lois raciales sont renforcées et c’est 
le massacre de la Nuit de Cristal (début 
génocide juif)
En mars, C’est l’Anschluss, annexion de 
l’Autriche (sans violence en suivant la 
volonté du peuple)
En octobre, annexion des Sudètes 
tchécoslovaques (2 régions germanophones 
/ théorie de l’espace vital).
En 1939 :
En mars, à la suite de la conférence 
de Munich, la France et l’Angleterre 
lâchent leur allié tchécoslovaque, 
espérant préserver la paix. C’est 
l’annexion de la Bohême Moravie (la 
Tchécoslovaquie n’existe plus).
23 août 1939 : pacte de non-agression 
germano-soviétique (Hitler est tranquille 
à l’est, il peut poursuivre ses plans)
1er sept 1939 : Attaque de la Pologne. 
Les démocraties (France, Angleterre…) ne 
peuvent plus reculer et le 2 et le 3 entre 
en guerre contre l’Allemagne.

Pangermanisme et conquête espace vital : élimination en masse productivement des races dites inférieures 

http://s1.e-monsite.com/2009/10/06/26920364dossier-sur-les-camps-08-pdf.pdf
http://s1.e-monsite.com/2009/10/06/26920364dossier-sur-les-camps-08-pdf.pdf
http://adream.e-monsite.com/pages/fiche-revision-3eme/autre-version-allemagne-nazie.html


« Le 1er septembre 1939, c'est la guerre. Onze jours plus tard, les bandits allemands arrivent à Drohobycz, où ils resteront jusqu'au 
24. Pendant ces quelques jours ils foulent aux pieds notre dignité, en forçant notre intelligentsia aux travaux les plus vils : nettoyer 
les rues, les toilettes, etc. Dans notre naïveté, nous nous imaginions que c'était là le plus grand malheur qui pouvait nous arriver. Nous 
ne savions pas alors ce qui nous attendait. Conformément à l'accord germano-soviétique, les Allemands se retirent jusqu'à San, et 
Drohobycz est occupé par les Russes, qui y restèrent jusqu'au 1er juillet 1941. Immédiatement après l'arrivée des Allemands à 
Drohobycz, le 1er juillet 1941, des Ukrainiens organisent un pogrom, assassinant des juifs et pillant leurs biens. Ce jour-là, parmi nous, 
quarante-sept hommes et femmes sont tués, et deux cent cinquante grièvement blessés, dont la plupart meurent dans des souffrances 
effroyables, privés de secours médical. Le deuxième jour du pogrom, les Allemands publient un appel à la «population aryenne» lui 
.interdisant de tuer, et ils organisent un Conseil juif (Judenrat) avec à sa tête le docteur Rosenblatt et le docteur Rurhberg. Je n'ai 
pas accepté l'offre qui m'a été faite d'y participer. Le Judenrat fut l'épisode le plus triste de l'histoire des Juifs. Les premiers 
jours, les premières semaines passèrent presque tranquillement. Par-ci, par-là, un juif était tué ou molesté sans aucun motif dans la 
rue, mais il n'y avait pas encore d'exécutions collectives. Vers la fin de juillet, les Allemands annoncèrent la création des offices de 
travail (Arbeitsamt), dont le rôle était de s'emparer de tous les juifs de seize à soixante-cinq ans et de les contraindre au travail. 
Chaque juif et chaque juive de plus de six ans devait porter sous peine de mort un bandeau sur le bras gauche avec l'étoile de David
cousue. Il leur était interdit de marcher sur les trottoirs, ils devaient s'incliner très bas devant chaque militaire, n'avaient pas droit 
aux trains, autos ou fiacres, ni le droit de tenir commerce, d'être soignés dans des « hôpitaux aryens », etc. Ils ne pouvaient habiter 
que dans quelques rues qui leur étaient réservées...Les Allemands s'emparèrent de tous les juifs et les firent travailler dans les 
usines, dans la construction des ponts, dans les forêts, à casser des cailloux, nettoyer la ville, etc. Chacun recevait en salaire le quart 
d'un pain noir, que payaient d'ailleurs les juifs eux-mêmes. Un jour le Judenrat n'a pas mis à la disposition de l'office le nombre 
prescrit de travailleurs juifs. Il fut décidé alors d'exécuter dix juifs, dont un avocat, Me Bardech. Ce fut le premier tribut de sang 
payé par la population juive de Drohobycz, à titre collectif, vers le milieu de 1941.Dans les premiers jours de novembre 1941, le 
Judenrat fut invité à transmettre à tous les juifs entre seize et cinquante ans qui ne «se sentaient pas aptes au travail » l'ordre dese 
soumettre à une visite médicale à l'hospice de vieillards. Il s'en présenta quatre cent vingt Les hommes de la Gestapo et de la milice 
ukrainienne les entourèrent. Des camions arrivèrent une heure après et leurs bourreaux les emmenèrent dans la forêt de Bronica où, 
après les avoir frappes jusqu'au sang, ils les fusillèrent. Les camions revinrent en ville, pleins de vêtements et de chaussures, 
témoignant ainsi de l'abomination qui venait d'avoir lieu. A cette époque la Judenrat reçut l'autorisation d'ouvrir dans le quartier juif 
un konsum dont le rôle était de distribuer aux habitants leurs légumes à prix d'or. Dans le ghetto, ce fut la faim et la misère. 
Dépourvus de moyens, les juifs mouraient au rythme de vingt à trente par jour. Fin décembre 1941, les Allemands ordonnèrent au 
Judenrat de leur soumettre, dans les 24 heures, une liste de mille juifs inscrits au Secours communal. La moitié de la population juive 
dépendait alors de cette institution. Le Judenrat donna une liste de mille personnes qui reçurent l'ordre de se présenter à l'hospice 
de vieillards à une certaine heure avec 25 kg de bagages. A leur arrivée, on leur enleva immédiatement tous leurs biens - fruit du 
labeur d'une vie, - on les entassa à coups de pied et de poing dans des wagons et on les emmena. Ce furent là les premiers martyrs du 
camp de la mort de Belsen. Par la suite nombreux furent nos frères et nos sœurs qui en prirent le chemin. Le nombre d'habitants juifs 
diminuait sans cesse, les Allemands gagnaient du terrain pour installer des aryens dans les rues d'où les juifs disparaissaient. »
Samuel Rothenberg, Lettre, 1948

Ghettos et exécutions en territoires conquis à travers un témoin



1/ Ces camps de travail sont apparus avec le communisme en 
URSS. Lénine dés 1917, place ses opposants dans ces lieux 
hostiles, éloignés de la vie politique, économique et sociale. Par 
la suite, ils se sont multipliés en Sibérie, dans l’Oural, le 
Caucase, et près du Cercle Polaire. Staline a vite compris qu’en 
éliminant ces opposants, il pouvait développer des régions aux 
fortes contraintes naturelles, en construisant des villes, des 
voies ferrées, des canaux (comme celui reliant la mer Blanche 
à la Baltique). 

Au fil des années, le nombre des prisonniers va 
augmenter, passant de 200 000 en 1930 à 1 900 000 en 1938. 
En effet, la collectivisation forcée est à l’origine de la 
déportation de millions de Koulaks (paysans qui se seraient 
soit disant enrichis lors de la NEP), c’est la dékoulakisation, ou 
des paysans refusant d’intégrer les fermes d’état (sovkhozes 
ou kolkhozes) ou de voir saisir leurs maigres biens. Les 
nombreuses purges, les procès truqués (exemple ceux de 
1936-1938) ont pour but d’éliminer toute opposition réelle ou 
supposée à Staline. 

2/ En fait tout soviétique peut un jour passer par le goulag. Un 
russe sur six a passé au moins six ans dans ce lieu. La terreur 
règne. Il faut prouver son attachement au pouvoir et à Staline. 
Se développe le culte de la personnalité de Staline et les 
adhésions au parti communiste se multiplie. Pourtant comme nous 
l’avons dit plus haut, cela ne protège pas des épurations que 
subissent régulièrement les membres du parti, en tant que 
compagnons de Lénine ou accusés de complots contre Staline. 
Les vieux bolcheviks n’ont commis aucun crime mais ils 
connaissent le testament de Lénine …….

Par les goulags, Staline a fait régner un pouvoir 
sans partage, de terreur, digne de toute dictature, afin 
d’éliminer ses opposants ou les « criminels » vrais ou supposés, 
ils devaient payer « leur dette à la société » et développer au 
péril de leur vie des régions inhospitalières. Les goulags ont été 
un des moyens  utilisés par Staline pour passer d’une dictature 
du prolétariat à une dictature personnelle et sanglante. 



L'exclusion des personnes différentes
Les régimes totalitaires sont par nature intolérant et ont besoin de boucs émissaires pour 

expliquer les problèmes de la société.

Un régime raciste :
Stérilisation des malades mentaux.
Sélection génétique : mariage forcé entre S.S. 
et jeunes femmes sélectionnés pour créer une 
« race pure ».
Dés son arrivée au pouvoir, Hitler met en place 
une politique raciste envers les juifs. Cette 
politique se traduit en 1935 par les lois de 
Nuremberg :
·Un rejet des juifs de la société : mariage 
mixte interdit, certains métiers interdits 
(enseignants, comédiens, avocats, médecins), 
qui pourraient placés les allemands sous 
l’autorité d’un juif. Boycott des magasins juifs. 
Exclusion des lieux de loisir (théâtre, cinéma, 
parcs…).
·Le port de l’étoile Jaune et un « J » sur les 
pièces d’identité
·Regroupement des juifs dans des ghettos, 
puis des camps de concentration et enfin à 
partir de 1942, la solution finale, 
l’élimination productive des juifs dans le 
cadre des camps d’extermination (notion de 
génocide)
·1938 : Nuit de cristal. 7 000 magasins juifs 
détruits, synagogues incendiées, des juifs 
tués. Organisée par Goebbels, ministre de la 
propagande
Il faut noter que d’autres personnes sont 
touchées par cette politique (Africains, 
homosexuels, handicapés, tsiganes...)

Le port de l'étoile jaune est devenu 
obligatoire en 1941

EN ALLEMAGNE



EN RUSSIE

Après 1941 : les nazis 

REPRESSION DE L’OPPOSITION
- Opposants arrêtés par la police 
politique (Tcheka, NKVD puis KGB)
- 1936-1938 : grands procès truqués de 
Moscou. Staline fait accuser de faits 
invraisemblables les chefs de la révolution 
de 1917 qui s’opposent ou qui pourraient 
s’opposer à lui et les fait condamner afin 
de s’en débarrasser. 
UNE SOCIETE EMBRIGADEE
PCUS impose à la société les valeurs du 
communisme telles que Staline les 
conçoit. 
Organisation des jeunesses 
communistes…ainsi chaque moment de la 
vie est gérée par le parti stalinien. 
Dénonciation encouragée : il faut 
dénoncer les « mauvais communistes » 
afin qu’ils soient « rééduqués » dans les 
camps de travaux forcés de Sibérie : les 
Goulags. 
Culte de la personnalité de Staline : 
surnommé le petit père des peuples, les 
Soviétiques doivent lui obéir aveuglément. 



La politique économique
La réforme agraire (uniquement en URSS)
1929: Collectivisation des terres en URSS

Staline décide de supprimer les koulaks (« grands propriétaire terriens »). Même ceux qui acceptent de donner leurs 
terres vont en camp. La propriété individuelle est supprimée.

Carte-schéma des grands ouvrages du communisme, des nouveaux systèmes d'irrigation et des 
écrans forestiers dont le peuple soviétique, sur l'initiative de J. Staline, a entrepris la 
réalisation.. 

1931-32 : Les paysans brûlent leurs récoltes, abattent leurs troupeaux.
1933: Grande famine

En URSS, Staline ordonne la nationalisation de toutes les entreprises. 
Il charge le «Gosplan » de planifier l’économie., on met donc en place 
des plans quinquennaux. 
1928-32 : Premier plan quinquennal. (industrie lourde et communications) le 
premier plan a triplé la production d’électricité.
Travail Mer Baltique- Mer Blanche en 1932-33 (grâce aux goulags)
Les paysans doivent sacrifier les « biens de consommation » (les vêtements, 
les automobiles, les appareils ménagers) pour l’achat des tracteurs, 
locomotives et installations hydro-électrique.
En 1940 L’industrie soviétique se situe au troisième rang mondial.



EN Allemagne :
Autarcie : Les importations sont 
limitées. On fabrique des produits 
de remplacement (ou ersatz). 
L’Allemagne fait du troc avec 
certains pays.
En Allemagne, il n'y a pas de 
rupture avec le capitalisme, mais 
l'Etat a plus de poids.
1935: Retour du service militaire 
obligatoire (en violation du traité 
de Versailles). Réarmement massif.



Hitler et Staline étaient des dirigeants autoritaires qui ont profondément 
influencé la politique de leur pays et par extension le monde entier. Leurs 
idéologies étaient très différentes (Nazisme et Communisme) mais la 
logique totalitaire est la même. Ils instaurent un régime où la population 
est :
Surveillée: Par le parti, les enfants, les voisins…
Terrorisée: Par le goulag ou le camp de concentration, les procès truqués, 
la police politique.
Encadrée: Par la propagande et le culte de la personnalité.
Une alliance de circonstance en 1939 pour envahir la Pologne entrainera la 
seconde guerre mondiale. Une trahison d'Hitler par son invasion de 
l'URSS en juin 1941 marquera le début de l'opposition directe entre les 
deux régimes.







LE STALINISME : 
-Prise pouvoir par la force 

(élimination rivaux de Staline)

LE NAZISME : 
-Elu par les allemands donc 

légalement. 
-Mise en place régime raciste

Un chef, un parti, un programme

Un dictateur : Hitler
Un parti unique : NSDAP
Police secrète : Gestapo
Culte de la personnalité

Idéologie : xénophobe, antisémite, supériorité race aryenne, 
pangermanisme, conquête espace vital

Un dictateur : Staline
Un parti unique : PCUS
Police secrète : NKVD

Culte de la personnalité
Idéologie : faire URSS la 1ere puissance industrielle mondiale, 
diffuser le modèle communiste au monde par l’internationale

Une société soumise à un régime totalitaire

Par la terreur politique : sur les adversaires, menée par 
la Gestapo. NAZIFICATION de la société. 
Par la propagande : affiches, journaux, radio, cinéma, 
littérature, arts
Par le contrôle permanent de la population : école, 
parti, jeunesse hitlérienne
Persécutions contre les opposants politiques et les 
races dites inférieures comme les Juifs, les slaves, 
les tsiganes
Par des arrestations et des déportations : camps de
concentration

Par la terreur politique : sur les adversaires, menée 
par le NKVD puis les procès truqués comme ceux de 
Moscou de 1936 à 1938 
Par la propagande : affiches, journaux, radio, 
cinéma, littérature, arts
Par le contrôle permanent de la population : école, 
parti, soviet des ouvriers, soviet des paysans, soviet 
des militaires
Persécutions contre les opposants politiques et les
Koulaks (paysans « riches »)
Par des arrestations et des déportations déportés 
dans les goulag

Une économie soumise au régime totalitaire

Planification de l’économie : plan de 4ans
Economie tournée vers la guerre pour conquête espace vital

Planification de l’économie : plan quinquennaux de 5ans
Collectivisation forcée des campagnes
Priorité à l’industrialisation lourde du pays et armée




